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Un champion romand de 
dressage à l’accent germanique

Stephan Luze avait de quoi être fier de sa monture, Stromboli, qui lui a offert le titre de champion romand, dimanche à Marsens. �
� CHLOÉ LAMBERT

Robin Godel  
en répétition 
générale
Après une déconvenue en Pologne 
avec son cheval Jet Set il y a une 
dizaine de jours, le cavalier de 
concours complet Robin Godel avait 
besoin de se rassurer. C’est pour-
quoi il a foulé le paddock de 
Marsens ce dimanche, pour une 
répétition générale avant de 
prendre la route ce mardi pour 
Montelibretti (Italie). Même s’il n’a 
pas pris part à la compétition en 
tant que telle, puisqu’il était hors 
concours, le Fribourgeois domicilié  
à Villaz-St-Pierre était satisfait du 
comportement de sa monture.  
«En Pologne, il a tellement stressé 
en entrant sur le carré de dressage, 
je n’ai pas pu faire grand-chose. A 
Marsens, ça n’était pas comparable. 
Heureusement, ce que nous avons 
mis en place semble payer.»

Si Robin Godel se rend cette 
semaine en Italie, c’est pour tenter 
de décrocher la dernière qualifica-
tion nécessaire pour pouvoir emme-
ner sa doublure aux JO en 2021. Un 
résultat qu’il n’avait pas obtenu en 
Pologne, en raison des problèmes 
rencontrés en dressage. «Je sais que 
Jet Set est un cheval chaud, il faut 
faire avec. Dans ce cas c’était un 
inconvénient, mais cela peut se 
transformer en avantage dans les 
conditions climatiques prévues à 
Tokyo.» S’il n’obtient pas sa qualifi-
cation ce week-end, le cavalier aura 
l’occasion de se rattraper lors 
d’autres épreuves en 2021, avec un 
peu plus de pression sur les épaules.

Quoi qu’il en soit, son fidèle 
Grandeur de Lully est d’ores et déjà 
qualifié et sera au repos jusqu’au 
CHI de Genève. «S’il a lieu…», 
glisse le cavalier de 22 ans. En 
raison de la recrudescence de cas  
de coronavirus dans de nombreux 
pays, le maintien des futures com-
pétitions est en effet menacé.  
Une incertitude avec laquelle Robin 
Godel – comme tous les sportifs –  
a dû apprendre à vivre. «On ne peut 
pas arrêter de s’entraîner en imagi-
nant que ce sera annulé. J’ai plus 
peur pour l’an prochain et les JO, 
ce serait dur de faire tout ça pour 
rien. Mais même, après il y a 
d’autres échéances, comme les 
championnats du monde ou les Jeux 
de Paris», relativise celui qui termi-
nera l’année sous les drapeaux,  
à Macolin. MEG

L’Allemand Stephan Luze, 
basé à Bex, a remporté la 
catégorie nationale au 
championnat romand de 
dressage à Marsens, ce 
week-end. Chez les juniors, 
la Fribourgeoise Tiziana 
Lottaz a décroché le bronze.

MÉLANIE GOBET

HIPPISME. Sur le carré de dressage 
de Marsens lors du championnat 
romand ce dimanche, Stephan Luze 
et son grand cheval noir Stromboli 
ne passaient pas inaperçus. Engagée 
dans l’épreuve Nationale, la paire a 
épaté par son élégance et sa rigueur. 
Deux qualités qui lui ont permis de 
monter sur la plus haute marche du 
podium, avec un total de 69,01%, 
devant Marie Blockx (67,81%) et  
Jelena Moncilli (67,5%). «J’ai de la 
chance d’avoir ce cheval! Il était très 
concentré, à l’échauffement comme 
lors de la reprise», réagit le cavalier 
originaire du nord de l’Allemagne.

Dans le calme
Domicilié en Suisse depuis dix 

ans, Stephan Luze (40 ans) a une 
nouvelle fois prouvé que lorsqu’il 
s’inscrit ça n’est pas pour faire de la 
figuration. Il avait en effet déjà décro-
ché le titre de champion romand lors 
de sa dernière participation, en 2016 
à Sion. «Je n’ai pas pu y prendre part 
depuis, car mes chevaux ont souvent 
été blessés à ces dates», regrette- 
t-il.

Ce dimanche, Stromboli était en 
revanche bien en forme pour mener 
son cavalier jusqu’à la victoire. «Je 
le monte depuis ses quatre ans et il 
en a neuf maintenant. Il est souvent 
stressé, mais aujourd’hui il a fait 
preuve d’un grand calme, c’est un 
progrès», se réjouit le champion 
romand. Preuve de ce programme 
déroulé dans la sérénité, Stephan 
Luze évoque les arrêts en X, qui n’ont 
cette fois posé aucun problème à sa 
monture. Et pourtant, avant de 
s’élancer à Marsens, la paire n’avait 
pris part qu’à deux concours cette 
année, à cause du coronavirus.

Malgré la pandémie, le sportif ne 
revoit pas ses ambitions à la baisse. 
Son objectif? «Faire les jeux Olym-
piques un jour, lance-t-il, en sou-
riant. Mais participer à un Grand 
Prix, ce serait déjà bien.» Pour s’en 
donner les moyens, Stephan Luze 
s’entraîne depuis deux ans avec 
Heike Kemmer, multiple médaillée 
olympique avec l’Allemagne. 
Convaincu que ses montures ont le 
potentiel pour aller plus haut, il vi-
sera déjà des participations en caté-
gorie «S» la saison prochaine.  

C’est qu’entre le Vaudois d’adop-
tion et le dressage c’est une histoire 
d’amour qui dure depuis de nom-
breuses années. «Quand tu arrives 
à ce niveau, c’est un sentiment indes-
criptible de danser comme ça avec 
le cheval», lance-t-il. Après un ap-
prentissage d’écuyer dans son pays 
d’origine, il a accepté de venir en 
Suisse pour un emploi à Lucerne, 

avant de s’installer à Bex. «Je n’ai 
jamais voulu repartir, j’adore ce pays 
et ma place de travail», sourit le ca-
valier, qui espère pouvoir défendre 
son titre dans une année.

Tiziana Lottaz en bronze
Chez les juniors U21 également, 

pas question de revoir ses ambitions 
à la baisse à cause de la pandémie. 
Au troisième rang, derrière Quentin 
Juillerat (66,81%) et la championne 
Katja Kluter (67%), la Fribourgeoise 
Tiziana Lottaz a terminé sa saison en 
beauté, en selle de Fuersten Lady.

Cinquième l’an dernier, la paire n’a 
fait que progresser depuis. Et les 
résultats de cette année en té-
moignent. Le duo d’Alterswil a en 

effet décroché le titre au champion-
nat fribourgeois en juillet à Bulle, 
avant de monter à nouveau sur la plus 
haute marche du podium, à Dom-
pierre (deux fois) et à Malapalud. «Je 
suis très contente, car il y a cinq ans, 
ma jument ne savait pas faire grand-
chose, je lui ai tout appris», se réjouit 
la cavalière singinoise.

A 21 ans, Tiziana Lottaz a vécu son 
dernier championnat romand chez 
les juniors. Mais se frotter aux adultes 
ne lui fait pas peur. Elle l’a d’ailleurs 
déjà fait cette saison, en terminant 
deuxième de la Coupe Chammartin, 
remportée par Katja Kluter. De très 
bon augure pour la Fribourgeoise qui 
tentera de passer sa licence de dres-
sage la saison prochaine. ■

RÉSULTATS

Championnat romand de dressage,  
Marsens

A la carte, 1a: 1. Isabelle Wilson (Boussens), 
Lava; puis: 3. Marilyse Ruffieux (Echarlens), 
Honeymoon. A la carte, 1b: 1. Melanie Miesch 
(Vallon), Donna Primera; puis: 4. Mégane 
Zweidler (Enney), Eva. M24/60: 1. Corinne Streit 
(Puplinge), For Degrees. 
Championnat romand U21: 1. Katja Kluter 
(Thielle), Inari. 2. Quentin Juillerat (Mies), Smooth 
Criminal. 3. Tiziana Lottaz (Alterswil), Fuersten 
Lady; puis: 17. Elodie Rigolet (Rue), Wolf. 
Championnat romand R: 1. Marie Manegold 
(Mont-sur-Rolle), Qrack vom Worrenberg.  
2. Natalie Willemin (Vallon), Fannie. 3. Mélanie 
Perrenoud (Hauterive), Fuerstrubin vom 
Worrenberg. 
Championnat romand N: 1. Stephan Luze (Bex), 
Stromboli. 2. Marie Blockx (Founex), Kayal du 
Perchet. 3. Jelena Moncili (Le Landeron), Sir Piko. 

«Souvent stressé,  
mon cheval a fait preuve 
d’un grand calme  
aujourd’hui.»
� STEPHAN LUZE
�

En bref
HIPPISME

Jeanne Paradis en argent
La jeune Gruérienne de 15 ans Jeanne 
Paradis ne cesse d’épater pour sa pre-
mière saison dans la catégorie juniors,  
en saut d’obstacles. Ce week-end, elle  
a terminé sa saison en beauté lors du 
Grand Prix juniors (1,40 m) de Chevenez, 
dans le Jura. En selle de sa fidèle jument 
Viva, elle a pris la deuxième place, der-
rière le Lucernois Gilles Müller et Lodal’s 
Cooper. Malgré une perche dans la 
première manche, la cavalière de 
Vuadens a été la plus rapide et sans faute 
dans la seconde. Satisfaites de leur 
saison, Jeanne Paradis et ses montures 
vont bénéficier d’un repos bien mérité.


